
RÉGION 13 Vendredi 21 octobre 2011

Par 
Stéphanie Ponthus 

D’un côté, l’on entend les termes «redoutable», «coriace», voire «impi-
toyable». Et de l’autre, des qualificatifs tels que «magnifique», «sublime» 
ou tout simplement «magique». Cette dualité qui caractérise le Derby de 

la Corentine fait l’unanimité. Pour preuve, le nombre de participants qui a at-
teint cette année le chiffre de tout juste 100, contre en moyenne une soixantaine 
lors des précédentes éditions. 
Parmi eux, Léonard Muller, vainqueur de cette 44ème édition, savoure sa victoire: 
Je mets certes plus d’une minute de plus que l’année dernière, mais j’étais beau-
coup mieux entraîné et préparé. Là, je relève de blessure et cette course était un 
test… réussi,  sourit cet Aubonnois de 22 ans, les yeux encore plus brillants que 
l’astre du jour. Dès le départ, Léonard Muller se plaçait dans un peloton de tête 
composé de quatre hommes. Ce quatuor imprimait le train et les autres cou-
reurs concédaient, à chacune de leurs foulées, un peu plus de terrain. Au fil des 
kilomètres, le groupe de quatre se réduisait de moitié et le pronostic entre les 
deux meilleurs protagonistes du jour restait encore difficile à établir à quelques 
hectomètres de l’arrivée. En bas de la dernière pente, au niveau du parking, j’ai 
accéléré et mon poursuivant n’a pas suivi. Cela change de l’année dernière où la 
victoire s’était jouée au sprint final et sous la neige, se souvient le sociétaire du 
Footing Club de la Vallée de Joux. 
Ce parcours spécifique et sélectif a aussi réussi à Fiona Kirk, qui s’offre égale-
ment sa deuxième victoire consécutive... en deux participations. Cette étu-
diante en physique, originaire d’Argovie, résume bien l’esprit de la course : Ca 
monte, mais c’est sympa !  Celle qui jamais n’a été inquiétée au fil des 6.140 km 
que compte la course, affectionne le cercle restreint de ce derby.  J’aime partici-
per à des épreuves plus petites que les grandes courses de Suisse, déclare cette 
jeune athlète de 21 ans. Il est vrai que l’on est loin ici des pelotons étirant des 
centaines de concurrents. C’est aussi là un attrait non négligeable pour les cou-
reurs, qui après le rude effort fourni, apprécient l’ambiance familiale régnant 
sur une aire d’arrivée, située à 1’462 m, dans un cadre propice à couper ou plu-
tôt reprendre son souffle. Q 

BIÈRE  La 44ème édition du Derby de la Corentine a établi son record de participation, le 15 octobre 

La barre des cent coureurs  est franchie

Thierry Hirschi et Fabio Marrone ont assuré la sécurité le jour du Derby.

Christian Baumberger, Président du Footing Club «Le Pied du Jura», en-
touré de deux de ses acolytes: Yann Pugin (à gauche) et Pascal Langhi 
(à droite)

Le Derby de la Corentine, une course interna-
tionale : Alan Spurdle, résidant à Etoy, est 
originaire d’Afrique du Sud.

Fiona Kirk, 21 ans, lauréate sans peine de la 
44ème édition du Derby de la Corentine.

Fidèle parmi les fidèles, Eric Winkelmann 
compte une quinzaine de participations à son 
actif.

Main sur le chrono, le départ est imminent...

Les premières «Nordic Walkeuses» passent la ligne d’arrivée.

C’est sûr, le Derby de la Corentine, ça monte et ça grimpe!

Léonard Muller, 22 ans, lauréat du Derby de la Corentine.

Dans certaines portions, un pas 
claudicant remplace les foulées 
galopantes.

Sur de plus petites distances, les 
enfants ont pu imiter les grands.


